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MER (LOIR-ET-CHER)■ La victime tombe avec son engin agricole sur l’A 10

Un jeune se tue sur l’autoroute

Jules Virique
orleans@centrefrance.com

I l est 9 h 50, hier, quand
survient l’accident. À
bord d’un chariot ma­

nuscopique, un jeune
homme de 18 ans roule
au­dessus de l’autoroute
A 10, à la hauteur du kilo­
mètre 134, dans le sens
Paris­province.

Il circule alors sur la dé­
partementale 97, qui sur­
plombe l’axe autoroutier
au niveau de la commune
de Mer. Sur cette petite
route étroite, il perd alors
le contrôle du véhicule. La
victime percute ensuite les
barrières de sécurité. Ces
dernières cèdent sous le
poids de l’engin agricole,
qui tombe violemment sur
l a v o i e d e g a u c h e d e
l’autoroute, environ cinq
mètres plus bas. Le jeune
homme meurt sur le coup.

Un coup de volant
lui aurait fait perdre
le contrôle du véhicule
Originaire d’Eure­et­Loir,

la victime avait obtenu
son bac pro agricole et
travaillait avec son oncle
depuis un mois, au sein

d’une exploitation située à
800 mètres des lieux de
l’accident. Hier, il avait
pour mission de ramener
le chariot manuscopique,
un engin agricole utilisé
pour charger les bottes de
paille.

Les causes de l’accident

restent encore indétermi­
nées. Le conducteur a
vraisemblablement donné
un coup de volant avant la
chute. Des traces de pneus
ont été relevées sur le trot­
toir de droite de la petite
route départementale.
Voyant sa trajectoire dé­

v i e r, l e j e u n e h o m m e
aurait alors donné un
coup de volant pour réta­
blir celle­ci, avant de per­
dre le contrôle et de tom­
ber.

Sur l’autoroute, aucun
véhicule ne s’est fort heu­
reusement présenté au
moment du crash. Les
voies de gauche et du mi­
lieu ont ensuite été inter­
dites à la circulation jus­
qu’à environ 16 heures.

Une voie sur
trois pendant
six heures

Dans le sens province­
Paris, deux voies ont éga­
lement été neutralisées
j u s q u’ à 1 5 h e u re s , l e
temps d’enlever les débris,
qui ont touché cinq voitu­
res au moment de l’acci­
dent.

En ce jour de départ en
vacances, la circulation,
plutôt dense, a été pertur­
bée pendant six heures,
entre les kilomètres 117 et
134 dans la direction Pa­
ris­province.

À la hauteur de Mer, la
sortie 16 a été interdite et
les usagers ont été dirigés
vers la départementale
2152, entre Meung­sur­
Loire et Blois, afin de leur
éviter un bouchon d’une
heure. ■

Un jeune homme âgé de
18 ans est mort, hier matin,
sur la commune de Mer, en
perdant le contrôle de son
véhicule. Il circulait sur une
départementale surplom-
bant l’autoroute où il a
chuté à bord d’un chariot
manuscopique.

ACCIDENT. Le chariot manuscopique a chuté depuis la dépar-
tementale 97 et s’est écrasé sur l’A10.

CHÂLETTE-SUR-LOING

Six mois de prison ferme
pour le concubin violent
Un homme de 29 ans était
présenté, hier, en comparu-
tion immédiate devant le
tribunal de Montargis, pour
des violences conjugales sur
sa compagne.

Vendredi dernier, au ma­
tin, les policiers montar­
gois sont allés interpeller
le concubin violent à son
domicile. La nuit d’avant,
il avait fait subir un enfer
à sa compagne. Enfermée
dans une pièce, la jeune
femme n’avait pu appeler
à l’aide que par un messa­
ge facebook envoyé à une
amie.

Il jette
un chaton
contre un mur
et l’achève à
coups de crosse

Quelques heures plus
tôt, l’homme n’avait pas
hésité à lui braquer un fu­
sil sur le visage, tenté de

l’étrangler et l’avait tirée
par les cheveux.

Sous le coup de la fureur,
il s’en était même pris à
un chaton, qu’il avait at­
trapé et jeté contre un
mur de l’appartement,
avant de l’achever d’un
coup de crosse avec un
pistolet chargé à blanc.

Tout cela alors que l’en­
fant du couple était dans
l’appartement.

Déjà connu de la justice
pour des faits de violence,
l’homme avait été incarcé­
ré à l’issue de sa garde à
vue et sa présentation de­
vant le procureur de la Ré­
publique, ce week­end.

Il a été condamné par le
tribunal à une peine de
douze mois de pr ison,
donc six avec sursis et
m i s e à l ’ é p r e u v e d e
deux ans.

Il sera obligé de soigner
ses addictions à l’alcool et
aux stupéfiants, aura in­
terdiction d’entrer en con­
tact avec la victime durant
c i n q a n s e t n e p o u r ra
avoir une arme en main. ■

Terrorisme, inondations,
santé… le sénateur PS du
Loiret, Jean-Pierre Sueur, a
fait le point.

La sécurité a été au cœur
d e l ’ a n n é e p o l i t i q u e.
« Partisan de l’union », le
sénateur, qui appartient à
la commission mixte pari­
taire sur le projet de re­
conduction de l’état d’ur­
g e n c e, a d é f e n d u « l e
devoir de mettre en place
un état d’urgence rigou­
reux, tout en respectant
l’État de droit et les préro­
gatives de l’autorité judi­
ciaire ».

Les intempéries ont mar­
qué le Loiret. Si le séna­
teur a souligné la mobili­
sation des élus pendant
les inondations, le combat

n’est pas fini. En ligne de
mire, mettre la pression
afin d’obtenir le plus rapi­
dement possible les in­
demnisations pour les
communes touchées au
niveau des travaux des
équipements et de ré­
seaux, qui dépendent des
fonds spéciaux de l’État.

Le sénateur n’a « tou­
jours pas digéré » la fer­
meture décidée par l’ARS
de la maternité de Pithi­
viers alors que « la perma­
nence des soins était as­
surée ». « La mise en place
du Groupement hospita­
lier territorial (GHT) n’a
pas été bien perçue » a­t­il
est imé, sans soutenir
l’idée d’un deuxième GHT
dans le département. ■

Florian Soenen

BILAN. L’année politique a été chargée pour le sénateur.

SÉNAT

Jean-Pierre Sueur revient
sur l’année politique

Pr è s d e 3 5 p o m p i e r s
(d’Orléans nord, Loury et
Pithiviers) ont été mobili­
sés. Ils sont parvenus à
circonscrire le feu vers
19 h 30. L’un d’entre eux a
été blessé lors des opéra­
tions.

En revanche, la vingtaine
de résidants qui devait
dormir sur place, hier soir,

a dû être relogée chez des
proches.

La résidence reste pour
l’heure inaccessible. Un
poste de surveillance a
d’ailleurs été installé, tou­
te la nuit, pour éviter le
moindre incident et une
déviation a été mise en
place rue Pierre­Lebrun.

Quatre à cinq logements
sont particulièrement en­
dommagés et ceux du se­
cond étage, sous les com­
b l e s , m e n a c e n t d e
s’écrouler. Les habitants
ne pourront pas regagner
leur logement avant plu­
sieurs semaines. ■

J.V.

Un incendie s’est déclaré
dans une résidence du cen-
tre-ville, hier, vers 17 h 30.
Aucun blessé n’est à déplo-
rer mais une vingtaine de
personnes a dû être relo-
gée. Ils ne pourront pas re-
gagner leur appartement
avant plusieurs semaines.

Il est environ 18 heures,
hier, quand les pompiers
sont appelés par plusieurs
habitants. Le feu s’est dé­
claré quelques minutes
auparavant dans un an­
cien hôtel de la place du
Général­Leclerc, qui ac­
cueille désormais une ré­
sidence de 25 logements.

Les flammes se propa­
gent dans l’escalier de cet­
te habitation de deux éta­
ges avant d’atteindre les
combles.

Une personne sauvée
Sur place, les gendarmes

permettent à la seule per­
s o n n e p r é s e n t e d e
s’échapper, en stationnant
leur voiture sous le pre­
mier étage, lui permettant
ainsi de sauter sur le toit
du véhicule.

POMPIERS. Trente-cinq pompiers ont été mobilisés au cours de cette intervention. PHOTO J.V.

NEUVILLE-AUX-BOIS■ L’origine du sinistre restait indéterminée, hier

Incendie dans un immeuble du centre-ville


